
Joyeux Noël 

Feliz Navidad 

Buon Natale 

Merry Christmas 

 

Noël, origine de la fête et des mots pour la désigner 

Faisons une petite pause dans notre réflexion et parlons de la grande fête qui s'envient. Au plan de la 

foi, la plus grande fête, bien sûr, c'est Pâques, puisque, comme le dit saint Paul, si le Christ n'est pas 

ressuscité, notre foi est vaine. À l'époque des premières communautés chrétiennes il n'était pas question 

de la naissance de Jésus. On parlait à des gens qui l'avaient connu, on s'intéressait d'abord et surtout à 

son enseignement et à sa bonté envers les démunis. 

Quant aux évangiles, plus récents que les textes de Paul, celui de Marc et celui de Jean n'en disent pas 

un mot. Le plus long récit se  trouve chez Luc. La plupart des traditions liturgiques de Noël viennent 

de cet évangile: la marche de Joseph et Marie qui vont de Nazareth à Bethléem, la naissance dans une 

crèche, l'annonce aux bergers en pleine nuit, les anges qui chantent dans le ciel, entre autres. La visite 

des mages nous vient de Matthieu. 

Ce serait au début du IVe siècle, vers 336 qu'on aurait commencer à fêter Noël. Comme c'est le cas 

pour de nombreuses fêtes chrétiennes, on veut remplacer d'anciens cultes païens et on a trouvé que la 

meilleure façon de les faire oublier, c'était d'y superposer des fêtes chrétiennes. Jésus n’est 

probablement pas né le 25 décembre. Les spécialistes – y compris dans un livre de 2012 du pape Benoît 

XVI – ont soulevé de nombreuses questions et émis de nombreuses suggestions sur sa véritable date de 

naissance. En 354, le pape Libère décide que le jour du solstice d'hiver est la date idéale pour célébrer 

la naissance de Jésus, le Fils de Dieu. C'est ainsi que sa date de naissance est fixée définitivement au 25 

décembre. 

Les Romains avaient déjà une fête similaire: le Jour de la naissance du soleil invaincu. En latin, cela se 

dit dies natalis solis invicti. L'influence de la langue latine, celle de Rome et de l'expansion du 

christianisme dans l'empire romain comme dans la région gauloise, a donné l'expression latine basée 

sur celle des religions païennes romaines, natalis dies ou jour de la naissance. Ces fêtes ont en 

commun de souligner une naissance, soit du dieu païen Soleil, ou du dieu chrétien, Christ.  

Comme la fête de Noël est instituée pour célébrer la naissance du Fils de Dieu, ce mot natalis, 

(participe passé du verbe naître qui veut dire de la naissance), a été retenu et a évolué au fil du temps, à 

mesure que le latin s'est divisé en différentes langues. Il est devenu le français Noël, l'espagnol Navidad, 

l'italien Natale et le portugais Natal. 

Christi natalis dies et Christes maesse 

Noël, Navidad, Natale, Christmas, qu'ont en commun ces quatre mots? Malgré les apparences, un lien 

fort les unit. Cette fête souligne «la naissance du Christ par une messe solennelle», ce qu'on peut 

résumer en messe pour la naissance du Christ. C'est à partir de cela que nous avons l'origine de ces 

mots qui désignent cette fête dans de très nombreuses langues que la tradition britannique a 

influencées. 

Dans le cadre de ce bref article il n'est pas possible de suivre l'évolution de la prononciation du mot 

latin natalis vers les résultats de chaque langue issue du latin. Mais les différences de résultat viennent 

de là. Je me permets de souligner une particularité de l'évolution du latin vers le français, soit les 

anciennes prononciations nouel, nowel et nwel que l'on entend souvent par moquerie à l'occasion, en 



ignorant probablement que ce furent d'anciennes prononciations normales au Moyen Âge et à la 

Renaissance. Il faut savoir aussi que l'évolution phonétique du latin vers le français se caractérise par 

un éloignement plus marqué de l'origine latine que celle de l'espagnol et de l'italien. C'est pourquoi le 

mot Noël semble si étrange en comparaison avec les noms de ces deux langues. 

La langue anglaise semble prendre un mot bien différent des autres langues. Pourtant, la différence  

n'est pas si marquée sauf une particularité, elle a laissé le mot naissance en sous-entendu pour mettre 

en évidence le mot messe. Il ne resta alors que la «messe du Christ», d'où, selon la structure de l'anglais, 

Christ et mas, Christmas. Soulignons rapidement que l'allemand a pris une autre voie, celle de la nuit 

sainte Weihnachten. 

Et dans toutes les expressions analysées, on souhaite que ce jour soit joyeux, en français, heureux, en 

espagnol, bon en italien et agréable, en anglais. 

J'adresse à tout le monde mes meilleurs vœux; mais surtout n'oublions pas que nous soulignons la 

naissance de Jésus, le Fils de l'Homme venu nous annoncer l'Heureuse Nouvelle de l'amour 

inconditionnel de celui qu'il appelle affectueusement Abba, c'est-à-dire Papa. 
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